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                Préface
            

            
                Lecteur, bienvenue, vous entrez au royaume du voyage. L’exploration
                    la plus merveilleuse qui soit. L’art d’écouter votre âme. D’entendre cette
                    petite voix intérieure toujours prête à vous guider vers l’épanouissement de
                    votre potentiel. En alignant vos énergies, vos pensées à l’intuition de ce qui
                    est bon pour vous.

                 

                Le livre de Roger-Michel Berger, Le Tantra, un art
                        de vivre, un art d’aimer est un guide précieux, car il est à la fois
                    simple et profond, subtil et pratique. On sent, en lisant ce livre, que l’auteur
                    unit la pratique à la recherche, la philosophie à un art de vivre moderne et
                    attrayant.

                Ce livre arrive au
                    bon moment. En effet, face à ce que j’appelle « le courant anti-extatique » que
                    nous traversons, cette impression de vivre dans un monde à l’envers, de
                    traverser un chaos insoluble, l’auteur nous propose une vision à la fois très
                    ancienne et pourtant actuelle d’une sagesse qui ouvre les portes du bien-être.

                 

                Au niveau spirituel, ce bien-être, c’est l’éveil, au sens d’un
                    « contentement stabilisé ». Un contentement qui n’est plus l’esclave de nos
                    humeurs changeantes et de nos pensées critiques. Un contentement de l’âme qui
                    est revenue « à la maison ». Un contentement qui s’établit au cœur du frisson
                    primordial de la vie, de la vibration de l’être attentif au grand « SoHam », le
                    « Je Suis » qui observe et qui sent tout ce qui vibre en soi et dans l’univers.

                 

                Au niveau du cœur, ce bien-être c’est l’ouverture à la capacité
                    d’aimer ce qui est. Non pas, ce qui « aurait pu être » ou « ce qui devrait
                    être », mais, simplement, ce qui est, là, devant nous, ici, maintenant. C’est
                    l’art de se plonger consciemment dans l’instant présent et d’y découvrir une
                    joie, une beauté, une satisfaction insoupçonnées.

                Au niveau du
                    mental, ce bien-être est l’art d’accueillir et de cultiver le silence. Il s’agit
                    d’être conscient du silence entre nos pensées. Ce silence nous amène peu à peu à
                    la capacité d’observer ce qui se passe en nous, et autour de nous, sans
                    jugements, préférences, attentes, désirs particuliers. Ce silence-là, est
                    précieux, il est la clef du bonheur. Il est beaucoup plus accessible que l’on ne
                    croit. Il nous amène à la présence, à l’attention, à ce qui est là, devant nous.

                Le Tantra est la voie qui révèle, pas à pas, ce merveilleux voyage
                    vers l’éveil… qui est déjà là. Dans son livre, Roger-Michel Berger nous guide en
                    nous montrant les pièges que nous trouverons sur le chemin, comment les déjouer,
                    et comment nous épanouir dans notre vie quotidienne, et dans notre vie
                    amoureuse.

                 

                Malheureusement, aujourd’hui, le Tantra dont on parle dans les médias
                    et les conversations populaires, a mauvaise presse. On lui reproche d’offrir
                    l’occasion d’un laisser-aller sexuel de mauvais augure, ce qui, franchement, aux
                    yeux de certains (ceux-là même qui ne demanderaient pas mieux que de vivre
                    quelques bons « lâchers-prise » sensuels) serait « dangereux ».

                Mais c’est
                    l’inverse qui est dangereux. La répression aveugle de nos énergies sexuelles
                    mène aux pires crimes. Pour mémoire, les 185 procès en cours aux USA contre
                    différents diocèses de l’Eglise catholiques dont les prêtres purent impunément,
                    et pendant des années, s’adonner aux pires abus sexuels sur les enfants à leur
                    charge.

                 

                Ces prêtres, aux dires même de certains d’entre eux, n’ont jamais
                    reçu la moindre guidance, la moindre éducation, sur l’art de gérer, de
                    canaliser, de transformer leur énergie sexuelle. N’est-ce pas là, ce que le
                    Tantra offre ? Une renaissance spirituelle qui, pour une fois, inclut la
                    sexualité comme moteur utile de la vie et de l’éveil.

                  



                Nous vivons dans un monde étrange, où dans certaines cultures, les
                    hommes ont toutes libertés sexuelles, et les femmes sont enfermées et voilées.
                    Mais la disparition de l’élément essentiel de l’amour : l’égalité entre les
                    sexes, qui engendre respect et dignité, est sans doute une des causes de la
                    haine entre les peuples.

                Dans ce domaine,
                    le Tantra ouvre la porte de la réconciliation : avec soi-même, sa culture, son
                    éducation, son corps, son ou sa partenaire de vie.

                Le Tantra, tel qu’il est si bien présenté par Roger-Michel Berger,
                    offre une approche inclusive qui, selon l’auteur : « permet une connaissance de
                    soi de plus en plus profonde par une grande diversité de pratiques ».

                 

                D’abord, nous explorons les secrets de la transmutation (ou alchimie)
                    sexuelle. Nous découvrons que l’énergie sexuelle est le moteur de la vie et peut
                    aussi nous aider à naviguer consciemment du plaisir physique à l’extase
                    spirituelle. Puis nous découvrons comment apaiser notre énergie vitale, tout en
                    la conservant.

                 

                En lisant les plus précieux et les plus anciens « sutras » (textes de
                    sagesse) sur l’utilisation du son, et de la voix, nous découvrons les formules
                    magiques qui nous unissent en conscience à l’univers entier. Quelle merveilleuse
                    clef pour dépasser l’embouteillage des pensées et arriver dans la mélodie
                    vibrante du silence.

                 

                Et puis, bien sûr…. le corps ! Nous trouvons dans ce livre, les
                    approches les plus simples, les plus attrayantes, venant de cultures diverses
                    (comment marchent les
                    Afghans, comment se balancent les Africains, comment dansent les peuples et
                    comment l’énergie de l’amour se révèle et circule à travers tout le corps
                    lorsque nous savons entrer en lien conscient avec nos centres énergétiques ou
                    « chakras »)… 

                 

                Qu’en est-il de notre vie de tous les jours ? Au quotidien, c’est
                    certain, nous allons trop vite. Les expériences se bousculent dans une intensité
                    mal gérée. Et les énergies, les tensions, s’accumulent, sans être nettoyées et
                    recyclées. Il nous faut plus de moments de transition. Depuis le début du réveil
                    matinal jusqu’à la fin de la journée, nous recevons, dans ce livre, des conseils
                    qui s’avèrent être comme les épices qui donnent un goût inimitable aux bons
                    plats. Les ayant toutes essayées, je puis vous garantir une journée délicieuse
                    si vous suivez les quelques suggestions, si joliment offertes ici.

                 

                Puis nous nous interrogeons sur l’Art d’aimer. Comment pouvons-nous
                    amener plus d’amour dans notre vie ? Non, il ne s’agit pas, contrairement au
                    cliché populaire : « de trouver le partenaire parfait » avant de nous intéresser
                    au Tantra. Au contraire, il s’agit bien plus de reconnaître, ici et maintenant, que c’est vous, oui
                    vous, qui êtes ce (ou cette) partenaire parfait(e). Comment, en effet, être
                    aimé(e) d’un autre, si vous ne vous aimez pas, d’abord vous-même ? Là encore, le
                    livre de Roger-Michel Berger nous ouvre, par mille et un conseils utiles et
                    faciles à suivre, la porte de notre source intérieure. Il nous conseille d’oser
                    la vulnérabilité tout en rejetant « la tyrannie de l’orgasme ». Et l’amour se
                    met à « briller » en nous et avec l’autre, lorsque nous savons ouvrir l’espace
                    du cœur, du regard, du souffle, du toucher d’une manière tantrique, c’est-à-dire
                    choisir consciemment ce qui nous donne de la joie, afin d’ouvrir les portes de
                    l’esprit.

                 

                Enfin, ce livre nous ouvre le chemin de la méditation, dans le cadre
                    d’une « spiritualité laïque » où il est précisé : « Le tantra est une démarche
                    spirituelle mais pas une religion. Il vous invite à une profonde connaissance de
                    soi et à une spiritualité profondément humaniste… ».

                 

                Enfin, considérons « la cerise sur le gâteau » : l’auteur de ce livre
                    a rencontré sa femme au cours d’un séminaire animé par moi et mon équipe dans le
                    cadre du SkyDancing Tantra, la méthode que j’ai fondée.

                L’auteur et sa
                    femme, sont l’exemple vivant d’un couple tantrique qui vit l’amour dans la joie
                    et le respect, et pour qui fusion, et liberté sont les deux côtés d’une même
                    pièce. Le Tantra ouvre aussi la porte à cela. Bon voyage !

                 

                Margot Anand, Paris, 7 juillet 2012
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                Introduction
            

            
                Cet ouvrage est né de la demande de nombreux participants à mes
                    stages sur la signification du tantra. C’est donc avant tout un livre
                    d’initiation au tantra avec quelques témoignages, des exercices pratiques et des
                    références pour aller plus loin. Je présente ici ma vision du tantra, une vision
                    développée au cours de plus de 25 ans de pratique et de plus de 10 ans
                    d’enseignement dans le cadre des stages que j’anime, en particulier avec
                    Martine, ma femme.

                 

                Aujourd’hui pour la plupart de gens, le tantra est synonyme de sexe
                    ou de massage érotique. La profondeur de cette philosophie, tout ce qu’elle peut
                    apporter à celui qui
                    cherche à avancer dans la compréhension de soi-même, de ses relations à l’autre,
                    au monde et à la nature, est trop souvent oubliée ou occultée.

                 

                Le tantra est bien plutôt un guide, une philosophie pour un intense
                    voyage vers soi. Par ce livre, j’aimerais donner quelques pistes personnelles
                    pour approcher cette magnifique démarche autant spirituelle que pratique.

                 

                Neuchâtel, juin 2012
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                Origines et bases du tantra

            


            

                Le tantra propose des pratiques pour acquérir une connaissance de soi

                    approfondie. Il connut un âge d’or du 9ème au 14ème siècle au Cachemire. Arrivé en Europe au début du

                        20ème siècle, il a, au contact du New Age et de

                    la psychologie, donné naissance au courant que l’on peut appeler « néo-tantra ».


                

                    

                        Dévoiler la connaissance

                    


                    Le tantra est à la fois une philosophie, une voie pratique et

                        un chemin d’épanouissement spirituel. En observant ce qui s’affiche

                        principalement sous le nom de tantra aujourd’hui en Occident, on remarque

                        surtout l’accent mis sur des pratiques sensuelles ou sexuelles. Or le tantra,

                        même s’il s’intéresse aussi à la sexualité, a pour objet un champ beaucoup

                        plus vaste, consacré au développement de potentiels latents chez l’être

                        humain, à son éveil spirituel. Les textes tantriques parlent d’ailleurs

                        souvent de « ce qui étend la connaissance ». Le chemin tantrique nous mène à

                        une connaissance de soi plus approfondie. Cette connaissance n’est pas le

                        résultat d’une approche cartésienne analytique, comme dans les sciences,

                        mais au contraire, à une approche globale, intuitive, où l’introspection et

                        la pratique jouent un rôle prépondérant. Il ne s’agit pas pour l’approche

                        tantrique de développer une connaissance, mais de dévoiler une connaissance

                        que chaque être humain possède déjà, qui est latente, comme le soleil caché

                        par les nuages.


                     


                    Le mot sanskrit tantra veut dire

                        « tissage », « tissu » ou « fil » de chaîne ; soit le fil tendu en longueur

                        sur le métier à tisser qui donnera le tissu avec le fil de trame entraîné

                        par la navette. Il peut être interprété comme le fil qui relie, qui fait

                        l’interdépendance des choses ou comme le fil d’Ariane qui nous guide sur le

                        chemin spirituel.


                    Dans cet

                        ouvrage, plutôt que d’utiliser le terme « tantrisme », j’emploie le mot

                        « tantra » pour désigner cette voie. En cela, je m’adapte à l’usage qui est

                        devenu courant. On devrait presque dire « les tantras », car il y a une

                        grande diversité d’approches, de même lorsqu’on parle de « yoga » on pense

                        d’abord aux postures du hata-yoga, en oubliant toutes

                        les autres approches du yoga. Un Tantra avec majuscule est un livre

                        d’enseignement du tantra.


                     


                    

                        ➽ Pour aller plus loin


                        Une présentation du tantra très complète, par un fin

                            connaisseur se trouve chez Pierre Feuga, Tantrisme :

                                Doctrine, pratique, art, rituel…, Dangles, 1994


                    


                


                

                

                    

                        Origines

                    


                    On pense que le tantra date de plusieurs millénaires, mais

                        comme les Indiens attachent peu d’importance aux dates et que la

                        transmission des pratiques tantriques était surtout orale, il est difficile

                        de donner des dates précises. Les premiers textes semblent dater du 4ème siècle. L’enseignement du tantra qui nous

                        intéresse ici a son origine au Cachemire.


                    Un des

                        textes fondateurs du tantra cachemirien, le Vijñâna

                            Bhairava, est très ancien. Dans son titre, Vijñâna peut être traduit par « connaissance suprême » et Bhairava est le nom d’une divinité indoue que l’on

                        peut traduire avec Alain Daniélou par « Le Terrible ». Le terrible, car il

                        détruit notamment les fausses croyances. Le Vijñâna

                            Bhairava est parfois aussi traduit par « divine conscience »


                    Au 8ème siècle, le Vijñâna Bhairava était déjà commenté donc connu. Il propose 112

                        pratiques d’une extraordinaire variété, chacune en contenant même plusieurs

                        et loin d’enfermer le lecteur dans un système fermé, laisse le champ libre à

                        son imagination créatrice.


                     


                    (Le Vijñâna Bhairava) est avant tout un livre

                            de vie, qui n’est pas destiné à des ascètes professionnels cachés dans

                            des ermitages de montagne, ni à des spécialistes occidentaux confits en

                            shivaïsme, mais qui peut et doit toucher des hommes et des femmes en

                            tout temps et en tout pays, pourvu qu’ils aient l’âme sérieuse et

                            aventureuse (Pierre Feuga, Cent-douze méditations

                            tantriques)


                    Les 112 pratiques proposées vont d’expériences aussi triviales

                        que l’éternuement, le plaisir d’un bon repas, à des méditations métaphysiques sur le vide, en

                        passant par des émotions comme la joie de retrouver une personne aimée, la

                        jouissance de l’union sexuelle ou la terreur en fuyant le champ de bataille.

                        On y trouve à la fois une rigueur et une fantaisie extraordinaire. Pierre

                        Feuga nous dit dans Cent-douze méditations

                        tantriques : « Nous pouvons affirmer que l’auteur inconnu de ce Tantra

                        était un grand connaisseur de la vie et un grand poète… ».


                     


                    Une autre source écrite du la tradition cachemirienne sont les

                            Shivas Sûtras « Stances de Shiva » attribués à

                        Vasagupta (env. 860-925) dont il est dit que Vasagupta les avait trouvés

                        sous une grosse pierre qui lui avait été indiquée en rêve. On attribue aussi

                        à Vasagupta ou à son disciple Kallata les Spanda

                        Karikas « collection de versets au sujet du Spanda ». Nous verrons plus

                        loin que spanda veut dire quelque chose comme

                        « frémissement ».


                     


                    Encore une source écrite importante du tantra cachemirien est

                        certainement le Tantrâloka « Lumière sur le tantra »

                        d’Abhinavagupta, qui vécu approximativement de 950 à 1020.


                    Du 9ème au 14ème siècle, le

                        Cachemire a connu ce qu’on peut appeler l’âge d’or du tantra, du moins du

                        point de vue des écrits. Les femmes y ont joué un rôle important, la

                        poétesse Lalla (1320-1392) en est un bel exemple :


                     


                    

                        Tout acte que j’accomplis est un culte rendu,

                    


                    

                        Toute parole que je prononce, un mantra,

                    


                    

                        Tout ce que je vis en mon corps

                    


                    

                        relève de cette Reconnaissance :

                    


                    

                        Cela, tout cela, c’est le tantra du Suprême Shiva. 

                    


                     (Marinette Bruno,

                            Les dits de Lalla)


                     


                    Il semble qu’à cette époque les musulmans et les hindous aient

                        vécu en harmonie, dans la tolérance des gouvernants. Les soufis et les

                        adeptes du tantra sont proches les uns des autres dans leur vision de la

                        spiritualité et leur même respect de le vie.


                     


                    Mais à partir du 14ème siècle,

                        notamment sous le règne du sultan Sikandar Butshikan (1389-1413), qui

                        massacra les non-musulmans et détruisit leurs temples, le tantra est devenu

                        une pratique secrète.


                     Au 20ème siècle, Swami Lakshmanjoo (1907-1991), l’un

                        des derniers maîtres de cette tradition a, par ses publications, redonné ses

                        lettres de noblesse à ce courant philosophique qu’on appelle aussi le

                        shivaïsme du Cachemire. Swami Muktananda (1908-1982) a contribué à ce

                        travail en soutenant Jaideva Singh à faire des traductions et commentaires

                        en anglais des textes fondamentaux.


                     


                    Dans le présent ouvrage, j’utilise les traductions anglaises de

                        Jaideva Singh (1893-1986) que j’ai traduites en français.


                


                

                

                    

                        Développement en Occident

                    


                    L’un des premiers auteurs à s’intéresser au tantra fut Arthur

                        Avalon (1865-1936), Sir John Woodroffe, de son vrai nom, haut fonctionnaire

                        de Sa Majesté Britannique en Inde. Il étudia le sanskrit et s’est livré avec

                        ardeur à l’étude des textes et des pratiques du tantra.


                    

                        

                        Quand la véritable nature de l’âme de l’Inde était si

                            complètement voilée que même les guides de sa renaissance vacillaient

                            dans leur marche, ardents défenseurs de son passé mais inconscients de

                            son authentique héritage, il a été donné à quelques hommes clairvoyants

                            de découvrir, au milieu des décombres d’un passé fuyant, les joyaux sans

                            prix d’un legs immémorial.

                    


                     


                    A la pointe de ces savants désintéressés, Sir

                            John Woodroffe qui consacra sa vie à mettre en valeur les vérités

                            profondes de la tradition religieuse Hindoue la plus mécomprise et la

                            plus diffamée : les Tantra Shâstra.(…) L’Inde a envers lui une immense

                            dette de reconnaissance car il a éveillé ses fils au sens vivant d’un de

                            leurs grands héritages. (Madhav Pundalik Pandit,

                            The lights on the Tantra, selon les carnets du yoga, mars 1981)


                     


                    Au 20ème siècle, plusieurs personnes

                        sont attirées par la spiritualité, notamment tantrique et le yoga. Jean

                        Klein (1912-1998) enseigne dès 1960 la philosophie de la non-dualité et le

                        yoga. Pierre Feuga (1942-2008) a travaillé avec lui et nous a transmis de

                        belles études sur le tantrisme.


                    En 1932,

                        le Club psychologique de Zurich organisa une série de conférences sur « Le

                        Yoga, en particulier la signification des chakras ». Carl Gustav Jung y

                        donna quatre conférences sur le « Yoga de la Kundalini » où il interprète

                        les chakras du point de vue du développement de la

                        conscience et de l’individuation. Voir Carl Gustav Jung, Psychologie du yoga de la Kundalinî.


                     


                    Parmi les personnes de langue française René Guénon

                        (1886-1951), dans ses « Etudes sur l’hindouisme » parues en 1933, présente

                        également les chakras et la Kundalinî.


                     


                    Alain Daniélou (1908-1994), qui contribua notamment à faire

                        connaître la musique indienne en occident, fut un amoureux de l’Inde et

                        publia de nombreux ouvrages. Il écrivait dans le complément à ses mémoires :


                     


                    

                        La seule valeur que je ne remets jamais en question est

                            celle des enseignements que j’ai reçus de l’hindouisme shivaïte qui

                            refuse tout dogmatisme, car je n’ai trouvé aucune forme de pensée qui

                            soit allée aussi loin, aussi clairement, avec une telle profondeur et

                            une telle intelligence, dans la compréhension du divin et des structures

                            de monde.

                    


                    Sa culture

                        autant occidentale qu’indienne lui a permis de jeter des ponts entre ces

                        deux mondes, en particulier avec son ouvrage « Shiva et Dyonisos ».


                     


                    Lilian Silburn (1908-1993) fut une pionnière exceptionnelle

                        dans l’exploration des textes anciens du tantra. Par ses travaux au CNRS et

                        sans doute par sa pratique du tantra, qu’elle n’a jamais étalée au grand

                        jour, elle nous laisse une grande richesse de textes et de commentaires sur

                        la tradition tantrique du Cachemire. Sa traduction et ses commentaires du Vijñâna Bhairava sont une référence incontournable.


                     


                    Plus proches de nous, Eric Baret a travaillé avec Jean Klein et

                        apporte des éclairages originaux dans ses entretiens. Daniel Odier se réfère

                        aussi à la tradition cachemirienne et a notamment publié une interprétation

                        personnelle du Vijñâna Bhairava sous le titre de

                        « Tantra yoga ». De son côté, David Dubois, professeur de philosophie,

                        poursuit des recherches sur le shivaïsme du Cachemire et nous a déjà livré

                        de beaux ouvrages sur les textes anciens, notamment un texte de Ksemarâja,

                        le disciple d’Abhinavagupta.


                


                

                

                    

                    

                        Le néo-tantra

                    


                    Au confluent du mouvement New Age, de la psychologie et de la

                        tradition tantrique a germé ce qu’on peut appeler le néo-tantra. Sous

                        l’impulsion d’Osho et de ses disciples est née une mouvance très dynamique

                        adaptant l’approche tantrique au monde occidental. Il n’est guère de lieu

                        dans le monde occidental où n’existe pas un centre Osho et de nombreux des

                        enseignants se réclament de lui.


                     


                    Shree Rajneesh, qui s’est ensuite appelé Osho (19311990), fut

                        un personnage haut en couleur à la fois farceur ironique et philosophe d’une

                        grande profondeur. Il était capable de faire avec le même sérieux un

                        discours sur le mot « le plus important de la langue anglaise : fuck » qu’un commentaire d’une rare perspicacité sur

                        des versets de l’évangile de saint Thomas ou des poèmes du mystique soufi

                        Kabir.


                     


                    Un apport remarquable d’Osho concerne la méditation. Ayant

                        constaté que les occidentaux ont beaucoup de peine à méditer à la manière

                        des orientaux, dans l’assise silencieuse, il a développé des méditations

                        actives dont les plus

                        connues sont la « méditation dynamique » et la « méditation Kundalinî ». Le « Livre orange » publié au début des

                        années 1980 puis en 1989 pour l’édition française comprend une multitude de

                        propositions de méditation aussi variées que la « méditation pour les

                        fumeurs » et la méditation « communiez avec la terre ».


                     


                    Un autre apport original sont les méditations « sociales ».

                        Contrairement aux techniques de méditation classiques où chacun médite pour

                        soi, certaines méditations actives se pratiquent en groupe, ce qui permet à

                        chacun d’être soutenu par l’énergie du groupe.
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